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EndÃ©misme
Â 

&nbsp;

Lâ€™endÃ©misme peut Ãªtre dÃ©fini comme la circonscription dâ€™un phÃ©nomÃ¨ne Ã  un lieu ou une rÃ©gion donnÃ©s. Les

phÃ©nomÃ¨nes concernÃ©s sont dâ€™Ã©chelles variÃ©es, mais le plus souvent grande, rÃ©gionale ou locale. Sâ€™il a pu

prendre un sens mÃ©taphorique Â dans le domaine Ã©conomique et social lorsque lâ€™on parle par exemple de pauvretÃ© ou de

chÃ´mage endÃ©miques, le terme est prÃ©cisÃ©ment employÃ© en Ã©pidÃ©miologie, son domaine dâ€™origineÂ : le mot est nÃ©

Ã  la fin du XVe siÃ¨cle, en langue franÃ§aise pour dÃ©signer une maladie ou une pathologie prÃ©sentes de faÃ§on permanente, y

compris de faÃ§on latente sur un espace plus ou moins circonscrit. Plus rÃ©cemment (XIXe siÃ¨cle), son emploi sâ€™est imposÃ©

en biogÃ©ographie pour caractÃ©riser les taxons dont lâ€™aire de distribution se limite Ã  une portion plus ou moins vaste de

lâ€™espace gÃ©ographique. Lâ€™endÃ©misme, notion clÃ© pour lâ€™Ã©tude de la diversitÃ© spatiale du vivant, est au cÅ“ur des

enjeux liÃ©s Ã  la conservation des espÃ¨ces et Ã  la restauration des milieux.

Â 

La mise en place de lâ€™endÃ©misme

Dans sa dÃ©finition biogÃ©ographique, lâ€™endÃ©misme renvoie Ã  la chorologie, câ€™est-Ã -dire Ã  lâ€™Ã©tude de lâ€™aire de

rÃ©partition des taxons, de la dynamique spatio-temporelle de ces aires, des facteurs qui expliquent leur extension ou leur

rÃ©gression, des mÃ©canismes qui conduisent Ã  lâ€™apparition (spÃ©ciation) ou Ã  la disparition (extinction) des espÃ¨ces.

Lâ€™endÃ©misme repose sur lâ€™isolement gÃ©ographique des taxons, les barriÃ¨res plus ou moins Ã©tanches entre les aires

pouvant Ãªtre physiques, climatiques ou, Ã  plus grande Ã©chelle, paysagÃ¨res. Sur le temps long de lâ€™environnement

(Alexandre et GÃ©nin, 2003), lâ€™histoire gÃ©ologique est dÃ©terminante. La fragmentation de la PangÃ©e en plusieurs plaques

tectoniques tout comme le positionnement en latitude des continents diffÃ©renciant les espÃ¨ces intertropicales des espÃ¨ces des

moyennes et hautes latitudes ont individualisÃ© les flores et les faunes des diffÃ©rents Â«Â empiresÂ Â», subdivision supÃ©rieure

du systÃ¨me proposÃ© par Alfred Russel Wallace (1823-1913), pÃ¨re de la biogÃ©ographie historique. Ainsi certaines familles

sont-elles exclusivement amÃ©ricaines comme les cactacÃ©es, dâ€™autres sont eurasiatiques ou africaines. Ã€ Madagascar, Ã®le

de grande taille, isolÃ©e depuis lâ€™Ã¨re secondaire, le taux dâ€™endÃ©misme est exceptionnellement Ã©levÃ© (83 % de la

flore), la faune comprend Ã©galement un ordre endÃ©mique, les LÃ©muriens, et lâ€™endÃ©misme marque jusquâ€™aux

paysagesÂ vÃ©gÃ©taux lorsque subsistent par exemple les gÃ©antes silhouettes des baobabs endÃ©miques.

Ã€ une Ã©chelle de temps plus courte, les fluctuations climatiques â€“ par exemple, celles du quaternaire - ont dÃ©multipliÃ© les

situations dâ€™endÃ©misme crÃ©ant des Â«Â Ã®lesÂ Â» biogÃ©ographiques (Mac Arthur et Wilson, 1967) lorsquâ€™une

population se trouve fragmentÃ©e comme en attestent les populations relictuelles caractÃ©ristiques de climats plus froids ou plus

humides dans les parties sommitales des massifs montagneux. Lorsque lâ€™Ã©volution de ces populations diverge au sein de

chacune de ces Ã®les, gÃ©nÃ©ralement pour des raisons environnementales, on aboutit Ã  des espÃ¨ces proches mais

diffÃ©rentes (phÃ©nomÃ¨ne de vicariance) Ã  lâ€™exemple fameux des pinsons des Galapagos qui contribuÃ¨rent Ã  la formulation

de la thÃ©orie de lâ€™Ã©volution par Charles Darwin, se diffÃ©renciant dâ€™une Ã®le Ã  lâ€™autre par la forme de leur bec

adaptÃ© Ã  un rÃ©gime tantÃ´t granivore, tantÃ´t fructivore, tantÃ´t insectivore.

La vicariance, responsable dâ€™une part importante de la biodiversitÃ© endÃ©mique agit dâ€™autant plus que le relief est

lui-mÃªme fragmentÃ©, ce qui est le cas en situation dâ€™archipel ou sur les cÃ´tes dÃ©coupÃ©es oÃ¹ les petites plaines littorales

constituent autant de petits isolats. Cette dÃ©multiplication des endÃ©miques dÃ©terminent les Â«Â points chaudsÂ Â» (hot spots)

de la biodiversitÃ© tels que reconnus par les instances internationales. Le Bassin mÃ©diterranÃ©en en est un des exemples les plus

emblÃ©matiques avec ses espÃ¨ces pyrÃ©nÃ©ennes (pyrenaica), cantabriques (cantabrica), alpines (alpina), des Apennins (

apenninum), de Corse (corsica), de Sardaigne (sardanica) ou de CrÃ¨te (cretica), etc.
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EndÃ©misme et crise de la biodiversitÃ©

https://hypergeo.eu/latitude/
https://hypergeo.eu/biodiversite/
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Ã€ lâ€™inverse de ce mouvement de diversification de la biosphÃ¨re dans lequel lâ€™endÃ©misme joue un grand rÃ´le,

lâ€™introduction voulue ou accidentelle dâ€™espÃ¨ces dans un territoire va Ã  lâ€™encontre de la biodiversitÃ©. Les territoires oÃ¹

la part dâ€™endÃ©misme est forte sâ€™avÃ¨rent particuliÃ¨rement fragiles Ã  ces introductions, notamment lorsquâ€™il sâ€™agit

dâ€™espÃ¨ces exotiques envahissantes. La rÃ©traction de lâ€™aire des espÃ¨ces endÃ©miques Ã  quelques zones montagneuses

est spectaculaire sur certaines Ã®les, Ã  la RÃ©union par exemple, ou encore dans les Ã®les du Cap Vert oÃ¹ ce recul Ã©tait

dÃ©jÃ  dÃ©plorÃ© par Auguste Chevalier en 1935. Dans certaines de ces Ã®les, la flore indigÃ¨ne nâ€™est plus prÃ©sente que sur

quelques abrupts, Ã  lâ€™image du Dragonnier des Canaries (Dracaena draco), endÃ©mique de la MacaronÃ©sie et de

lâ€™Anti-Atlas marocain.

Le temps de lâ€™anthropisation de la biosphÃ¨re (avec la phase de ruralisation depuis la rÃ©volution nÃ©olithique, la colonisation

accÃ©lÃ©rÃ©e depuis les Grandes dÃ©couvertes, la phase dâ€™urbanisation lors de la rÃ©volution industrielle, la mondialisation

contemporaine enfin) a ainsi notablement appauvri la biodiversitÃ©, reconnue comme grande cause environnementale internationale

par la Convention signÃ©e au Sommet de la Terre de Rio de Janeiro en 1992. Les espÃ¨ces endÃ©miques par les menaces de

disparition dont elles sont lâ€™objet occupent une place importante dans les politiques publiques de conservation de la diversitÃ©

biologique (souvent antÃ©rieures au Sommet de Rio) par le dÃ©veloppement dâ€™aires naturelles protÃ©gÃ©es.

Dans ce contexte, la reconnaissance du statut dâ€™endÃ©mique peut faire lâ€™objet dâ€™enjeux politiques et Ã©conomiques

inattendus. Ainsi en est-il du Pau Brasil, lâ€™arbre au bois de braise qui donna son nom au BrÃ©sil, reconnu comme arbre national

en 1978 Ã  lâ€™Ã©poque de la dictature militaire (Alexandre, 2023). ApparentÃ© Ã  dâ€™autres espÃ¨ces dâ€™origine asiatique

avec lesquelles il Ã©tait rassemblÃ© au sein du genre Caesalpinia, il a rÃ©cemment reconnu comme une espÃ¨ce spÃ©cifiquement

amÃ©ricaine (Paubrasilia echinata). Ce statut dâ€™endÃ©mique a donnÃ© un argument au BrÃ©sil, sous la prÃ©sidence de Jair

Bolsonaro souhaitant restreindre drastiquement le (modeste) commerce de ce bois, trÃ¨s prisÃ© aujourdâ€™hui pour la production

dâ€™archets par lâ€™inscription du Pau Brasil sur les listes de la CITES (Convention sur le commerce international des espÃ¨ces

faunistiques et floristiques menacÃ©es).
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GÃ©ographie de la santÃ©

Il faut aussi signaler le regain dâ€™intÃ©rÃªt pour la notion dâ€™endÃ©misme en gÃ©ographie de la santÃ©, montrant comment

les caractÃ©ristiques sociales ou environnementales dâ€™un territoire engendre des maladies ou des pathologies spÃ©cifiques.

Des travaux pluridisciplinaires de recherche sont ainsi menÃ©s Ã  lâ€™Ã©chelle de plusieurs dÃ©partements autour des cancers

dâ€™origine professionnelle ou environnementale. Le GISCOP 93 Ã©tudie par exemple depuis 2002 les cancers dâ€™origine

professionnelle en Seine-Saint-Denis, Ã  travers la patiente reconstitution dâ€™un Â«Â territoire cancÃ©rogÃ¨neÂ Â» (CroisÃ©,

Lysaniuk et Sierra, 2019) et de son environnement dÃ©lÃ©tÃ¨re. Le rapport entre certaines Â«Â maladies de sociÃ©tÃ©Â Â» telle

que lâ€™obÃ©sitÃ© et lâ€™espace est un autre exemple de lâ€™extension de la notion dâ€™endÃ©misme Ã  de nouvelles

problÃ©matiques sanitaires, par exemple Ã  traversÂ la connaissance des paysages alimentaires (Pech, 2021).

FrÃ©dÃ©ric Alexandre
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